
18 East 95th Street       31 Mai 1959 
New York 28, N.Y. 
 
Cher monsieur: 
Je doute que vous vous souveniez de moi. J’ai eu le plaisir de vous rencontrer l’année 
dernière pour dîner chez M.de Pontet dont le fils était alors mon élevé au Lycée 
Français, puis d’aller écouter votre conférence à Columbia. 
 
Puis je me permettre de m’adresser a vous aujourd’hui pour un renseignement ou 
plutôt un conseil? Je continue à enseigner la philosophie au Lycée Français mais je 
[...il·legible] aussi à  entreprendre un jour une thèse sur la philosophie espagnole – 
sans disposer malheureusement ici duemps suffisant pour ces recherches. Il est 
possible que dans un an je puisse aller à Madrid à La casa Velazquez avec une bourse 
du gouvernement français. Mais, pour m’accorder cette “[javair ?]”, on me demandera 
parmi beaucoup d’autres choses de préciser  un sujet de thèse et de les déposés à la 
Sorbonne. 
 
Jusqu’à présent je me suis exclusivement intéressé à Unamuno à propos duquel j’ai lu 
votre excellent livre. Mais je me rends compte que c’est un penseur déjà très et très 
étudiée [...il·legible] en France, des [...il·legible] en Espagne et ailleurs. D’autre part, il 
faudrait [...il·legible] une thèse principale un sujet traitant d’un problème général. 
 
J’ai pensé que vous pourriez peut-être m’aider pour cela, et je vous aurais déjà écrit 
depuis plusieurs semaines si je n’avais été si occupé ces dernières temps. Maintenant 
les vacances approchent. Je vais partir l’Europe le 15 Juin et sans doute en faites de 
vous même. Si toutefois vous aviez l’occasion de venir à new York d’ici là et y disposez 
d’un moment, pourriez vous être assez aimable pour me le faire savoir? 
Sinon, accepteriez-vous de m’écrire quelques suggestions? 
 
En m’excusant de vous importuner de la votre et en vous remerciant d’avance, je vous 
assure, cher monsieur, de mes salutations respectueux 
 
[Signatura] 
 
Claude Choquet 
Professeur au Lycée Français 
de New York 


